
La plage 

 

Je marche seul sur le sable dur                                                                                                      

Visage caressé par le vent dur                                                                                                         

J’aime le vent qui sèche mes larmes                                                                                          

J’avance les yeux fermés, je désarme 

Progressivement le sable devient mou                                                                                                

je m’enfonce dans mes rêves fous                                                                                               

J’ouvre les yeux, je croise des traces                                                                                               

Celles des femmes qui me tracassent                        

Au loin leurs silhouettes disparaissent                                                                                           

Leurs traces dans mon cœur elles laissent                                                                                     

Elles savent combien je les aime toutes deux                                                                                     

A quoi bon mon cœur formuler des vœux 

Ma soif d’amour est telle que pour l’étancher                                                                                 

De boire la mer je ferais mieux d’essayer.                                                                                     

L’une reste prisonnière de sa signature respectable.                                                                                               

L’autre demeure prisonnière de sa liberté honorable. 

Nos traces croisées dans le sable vont s’effacer.                                                                                

Je poursuis mon chemin par delà les rochers.                                                                                     

Si, sur l’un d’eux je me fracasse à mon tour,                                                                                        

l’une d’elles viendra peut être a mon secours. 



 

Comme à moi, je vous souhaite à toutes                                                                                            

De vivre cet amour impossible. 

 A toutes, d’être follement aimées                                                                                                             

Durant cette nouvelle année. 

 

Vœux              Jean-claude        Janvier 2018 

 


